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Solution à l’agriculture

Il n’y a pas de problèmes, seulement des situations avec des solutions.  La situation des
agriculteurs maréchers, c’est de ramasser leur récolte, ce n’est pas à 100% vrai que les travailleurs
étrangers font l’ouvrage que les québécois ne veulent pas faire.

Les travailleurs étrangers (mexicains) font ici plus de 8 fois ce qu’ils auraient chez-eux.  Après la
récoltes ces mêmes travailleurs rentrent chez-eux.  Ils n’ont pas d’hiver au Mexique, et le coût de
la vie est moins cher qu’ici, l’essence est moins chère au Mexique parce qu’elle n’est pas
contrôlée par les pétrolières étrangères.  Ils ont une société pétrolière du nom de Primex.  Un
produit d’un pays est moins cher pour ses habitants, ce qui n’est pas le cas au Québec.  Nous
avons une société d’état appelée Hydro Québec, et notre gouvernement actuel nous a donné
quatre hausses en quelques années de pouvoir.

Un gouvernement qui est à court d’idées, pense à faire des économies à grande échelle en
solutionnant à court terme pour économiser des dollars, mais à long terme un désastre pour
l’environnement, une perte financière et technologique, etc.  Ce gouvernement libéral au crochet
du fédéral, qui privilégie de la main-d’oeuvre à bon marché, sans s’en rendre compte que la
recherche et développement de nouvelles technologies avancent à pas de tortue et que l’argent qui
est versé à toute la main-d’oeuvre venant de l’extérieur du Québec, réduit la taille de l’économie
et par le fait même tous les québécois et québécoises s’en ressentent dans les coupures dans le
social faut d’argent.

Solutions

Que les machines qui servent à ramasser les carottes, patates et oignons, soient modifiées tout en
gardant la manière de ramassage mécanique.  Un tablier mouvant où serait acheminé de la laitue,
etc. où des gens d’ici couperaient les racines et un ou des empaqueteurs au besoin au bout de la
chaîne.

Toutes ces gens seraient payées à un salaire qui oscillerait entre $14.00 et $16.00 de l’heure. 
Ainsi l’impôt payé par ces travailleurs servira à rembourser le marécher, la différence entre le
salaire minimum et le salaire donné.

De cette façon l’économie du Québec se comportera mieux.  Les coupures draconiennes dans le
social seront choses du passé.  La recherche et le développement de nouvelles technologies
verraient leur budget doubler et plus.  Une économie de bout de chandelle fait par des gens qui
ont une vue à court terme comme les libéraux de Jean Charest, ils n’ont qu’à aller travailler à bon
marché à l’extérieur du Québec, ils se réveilleront peut-être.
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